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LETTRE DE PARIS 

UN DEBAT DE 

PRINCIPES 

30 Août 1923, 

M. Chaumet nous a fait en-

tendre que les prochaines élec-

tions se feraient sous le régime 

de la loi actuelle et cette dé-

claration a causé quelque émo 

lion dans un groupe de séna-

teurs qui demeure fermement 

attaché au régime majoritaire 

et particulièrement au scrutin 

d'arrondissement. 

M. Chaumet, par cette décla-

ration, a-t-il cru devoir servir 

de porte-parole au Gouverne-

ment ? A-t-il traduit le senti-

ment général des hommes 

politiques, convaincus qu'il 

est trop tard pour réformer la 

loi, et lui substituer une formu-

le nouvelle à la formule de juil-

let 1919? 

M. Chaumet a-t-il voulu, 

sans croire au maintien de la 

loi en vigueur, à la faveur 

d'une feinte, obliger les radi-

caux à démasquer leurs bat-

teries et à s'expliquer sur leurs 

alliances électorales ? 

Cette dernière hypothèse n'est 

pas invraisemblable, elle cor-

respond assez bien avec le dé 

sarroi des modérés qui savent 

que toute alliance avec la droi-

te les compromettrait inutile-

ment et lamentablement et qui 

voudraient bien traiter avec le 

parti radical, au plus juste prix 

c'est-à-dire aux auditeurs les 

plus avantageux pour cette co-

hue de la Plaine qui n'a ni chef, 

ni programme, une simple ri-

bambelle de troupes disparates 

Les radicaux n'ont pas éprou-

vé le besoin de se jeter dans les 

bras des modérés qui ne savent 

plus, en sortant du Bloc Natio-

nal, quelle contenance ils doi-

vent prendre. 

Pour se donner une petite 

contenance les voici qui de-

viennent voltairiens — la poli-

tique laïque ne leur fait pas 

peur — ; et, ils se déclarent vo-

lontiers, en province, partisan 

d'une politique européenne lé-

gèrement différente de celle du 

gouvernement. Mais ce sont 

là des nuances très discrètes et 

presque insaisissables. Les mo-

dérés n'ont en réalité qu'une 

politique substantielle et c'est 

cette politique qu'ils, n'osent 

exposer au public. On en repar-

lera plus tard. 

Les radicaux ne sont pas 

pressés de signer des pactes ; 

ils barrent à gauche, décidés à 

faire prévaloir une large politi-

que sociale. Ils auront donc les 

alliances de leur programme et 

non pas le programme de leurs 

alliances. Ils n'énerveront pas 

la fermeté de leur politique ex-

térieure, soucieux des préroga-

tions de la France, de son droit 

aux réparations et à la sécurité. 

C'est en vain qu'on tente d'in-

sinuer que la politique radicale 

affaiblit la France au dehors. 

Tant pis pour les Français qui 

le disent : ils parlent comme les 

allemands toujours en quête 

d'un espoir saugrenu. 

Les radicaux n'infléchiront 

pas non plus leur politique in-

térieure pour courtiser d'autres 

«catégories d'électeurs avec l'ap-

pui des électeurs de bon sens, 

le parti radical reprendra le 

pouvoir en 1924. Sa politique 

est la politique des années de 

progrès, de prospérité et d'al-

liances qui ont précédé la guer-

re. Tout le monde sait qu'il faut 

y revenir. M. Chaumet y re-

viendra. Nous le mettrons lui 

aussi, avec d'autres dans la 

voiture. Mais pas sur le siège. 

A. MILHAUD. 

COMMERÇANTS ! 
Pensez à modifier F en-tête de 

vos imprimés 

A partir du 1* décembre prochain 

et en vertu de la loi du l' juin 1923, 

tout commerçant sera tenu, sous peine 

des sanctions prévues, de mentionner 

Bur tous ses imprimés (factures, let-

tres, notes de commande, tarifs, ca-

talogues, prospectus, cartes, annon-

ces, etc.) le nom du Tribunal de 

Commerce où il est immatriculé et 

le numéro de son immatriculation au 

Régistre du commerce. 

Les patrons, les chefs d'établisse-

ment doivent ionc : 1° remplir (si ce 

n'est déjà fait) les formalités de l'im-

matriculation au registre en question, 

2" s'arranger pour faire imprimer 

sur leurs papiers, soit à la presse, 

soit au moyen d'un timbre en caout-

chouc, les indications requises et 

cela avant le 1' déîeinbre. 

Négociants, attention !.;. 

CHRONIQUE 

POUT1QUE 

En abaissant à 1 fr. Î0 le prix du 

kilo de pain le préfet du département 

n'a certainement pas résolu le pro-

blème de la vie chère ; la mesure 

qu'il a prise mérite cependant d'attirer 

l'attention tant par le bien qu'elle ré-

alise que par les réflexious qu'elle 

fait faire sur les conséquences du ré-

tablissement de Tordre économique. 

Supposons donc, comme il est rai-

sonnable de le faire, que la baisse 

des prix s'accentue et se généralise 

dans les mois qui vont suivre ou 

seulement dans le courant de l'année 

prochaine, le travailleur des Alpes 

mangeant à sa faim ne sera plus 

mécontent de son sort et ne prête-

ra qu'une oreille distraite aux prédi-

cations révolutionnaires. 

Que deviendront alors les agitateurs 

gro» et gras qui spéculent sur sa mi-

sère actuelle pour faire sauter à leur 

profit, l'armature du vieux monde ? 

Iront-ils de l'avant, par amour de 

l'héroique ^aventure ou rétrograde-

ront-iU insensiblement jusqu'à leur 

point de départ qui fut si longtemps 

leur point d'attache, centre gauche 

ou extrême droite ? 

Curieux dilemme dans les mailles 

duquel il sera plaisant de les voir se 

débattre quand sonnera pour eux 

l'heure de l'action. 

Rien ne protège plus le commu-

niste contre la sévère inquisition de 

son parti, si ce n'est la soumission 

absolue, militaire aux ukases de 

Moscou. Pour avoir méconnu le prin-

cipe de cette discipline inexorable, 

M. Baroti, malgré si rondeur sym-

pathique, s'est vu exclure du commu -

nisme orthodoxe et déclarer comme 

Ste Jeanne d'Arc, hérétique et relaps. 

Mais comme il a la chance dans 

son malheur de vivre en France sous 

un ciel plus clément que celui de 

Moscou, il continuera à faire partie 

du genre humain et à exercer tran-

quillement les droits de l'homme et 

du citoyen pour la défense desquels 

il a été si sottement frappé. 

De cette disgrâce légère qui l'ap-1 

parente aux petits persécutés de la 

libre pensée, il se dégage pour ceux 

que la seule curiosité mêle aux con-

troverses communistes une leçon trop 

précieuse pour Le pas être recueillie : 

c'est que, s'il est évident qu'on peut 

cesser d'être communiste sans cesser 

d'être homme et brave homme, ci-

toyen et bon c'toyen, il est non moins 

évident qu'on peut n'être pas commu-

niste tout en étant homme et .brave 

homme, citoyen et bon citoyen. 

Réjouissons-nous donc d'un événe-

ment qui, sans beaucoup nuire àjM. 

Baron, nous autorise à dire publi-

quement ce qu'on ose à peine mur-

murer dans certains milieux popu-

laires, à savoir que le communisme 

malgré ses prétentions, n'est pas plu» 

le genre humain qu'une espèce végé-

tale n'est le règne végétal. 

Nos bons voisins du canton d'Orai-

son ont remplacé leur conseiller gé-

néral, un excellent radical-socialiste 

décédé, par le maire d'Oraison, d'or-

dinaire communiste intransigeant en 

•n cette circonstance porte -drapeau 

d'une certaine union des gauches. 

Après l'élection qui fut indécise 

jusqu'aux derniers bulletins, la presse 

communiste du département n'a pas 

manqué d'en interprêter le résultat 

comme le signe d'une évolution po-

pulaire vers le communisme et de 

prophétiser le renversement complet 

de la situation politique du départe-

ment aux élections législatives de 

1924. 

Les journalistes professionnels ont 

parfaitement le droit de concevoir 

un avenir politique conforme à leurs 

intérêts, mais le? simples électeurs 

qui n'observent que pour s'instruire 

ont également le droit de ne pas se 

laisser prendre aux figurations de 

leur imagination romanesque. 

Or, «i les renseignements transmis 

d'Oraison à Sisteron par la poste 

ordinaire^ ou par le télégraphe n'ont 

pas été altérés en cours de route, il 

semble bien que la très difficile vic-

toire du maire d'Oraison soit due à 

des considérations locales plutôt qu'à 
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la modification des idées politiques | La nomenclature des denrées admises à 

du corps électoral. 1 Wnéflcier du tarif èst complétée par l'admis 
„ . , • • J „* „„„<■„; S sion das vins en bouteilles, encaisses ou en 
Cette opinion du reste est pariai- g ^ r I petits fûts et des huiles comestibles en «sta-

tement corroborée pari examen scru- gQons métalliques. La valeur maxima au kilo 

puleux des résultats du premier tour g de ces marchandise» a été portée de 3 à 13 f. 

de scrutin où les candidats opposés | L» livraison à domicile est faite gratuitement 

ont obtenu ensemble un bien plus 

grand nombre de suffrages que le 

maire d'Oraison. 

Le second tour de scrutin ne signi-

fie donc qu'une chose, c'est qu'un 

certain nombre d'électeurs n'ont vu 

dans l'élection que le triomphe de 

leur localité sur la localité voisine et 

rivale et qu'ils ont aveuglément sa-

crifié à cette idée leurs principes po-

litiques et même leurs préférences 

personnelles. 
Aux prochaines élections législati-

ves, les électeurs de tous les partit 

seront libérés de toute préoccupation 

locale par le caractère national de la 

coi>8ultation ; ils rallieront sponta-

nément leurs vieux drapeaux en péril 

et beaucoup s'étonneront sans doute 

d'avoir combattu dans des camps dif-

férents pendant la récente période 

électorale. 

Jusqu'à ce moment 'à, il convient 

donc de suspendre son jugement sur 

la valeur exacte de la manifestation 

politique d'Oraison et d'attendre avec 

sérénité le scrutin qui nous révélera 

les véritables dispositions de l'esprit 

public dans le canton d'Oraison com-

me dans le reste du département, dis-

positions qui s'avéreront certainement 

favorables à la République du pro-

grès démocratique et social dans le 

respect de l'ordre constitutionnel. 

SPECTATOR. 

Le Nouveau Régime 

des Colis Agricoles 

Ls Conseil Supérieur des Chemins de fer 

ayant récemment approuvé les propositions 

du Comité de Direction des Grands Réseaux, 

relativement aux améliorations à apporter 

au régime des colis agricoles, un nouveau 

tarif vient d'être homologué par le Ministre 

des Travaux Publics et entrera en application 

le 25 août 1923. 

Parmi les améliorations destinées à com-

battre la cherté de la vie, cette mesure est 

une des plus intéressantes, en raison des 

avantages dont elle fera bénéficier le consom-

mateur non moins que le producteur. 

Alors que le poids maximum du colis pos-

tal est de 10 kgs avec coupures de 3, 5 et 

10 kgs, le poids du colis agricole peut attein-

dre 40 kgs avec coupures de 20, 30 et 40 kgs. 

11 en résulte la possibilité de faire des en-

vois plus importants en un seul colis, d'où 

économie de temps, d'smballages, et de poids 

mort. 

En outre, le prix de transport du colis 

agricole, qui varie par échelon avec le par-

cours, présente, aux faibles et moyennes dis-

tances, une grande réduction par rapport au 

prix d'un envoi de même poids par colis pos-

taux. 
Il varie, selon la distance : Pour les colis 

de 20 kgs (droit de timbre non compris) de 

3 fr. 45 à 7 fr. 50 ; pour les colis de 20 à 

30 kgs de 3 fr. 45 à 10 fr. 70 ; pour les colis 

de 30 à 40 kgs de 3 fr, 45 à 14 fr. 05. 

La responsabilité du transporteur est la 

même, en cas de retard, que pour les trans-

ports de denrées en grande vitesse. L'expé-

dition, qui doit être faite en port payé, peut 

être grevée de remboursement jusqu'à con-

currence de 300, 450 et 600 francs, selon le 

poids, le retour des fonds étant taxé au tarif 

postal. 

Il n'est pas perçu de droit-d'enregistrement 

le droit de timbre est réduit à 0 fr. 20 par 

polis (0 fr. 10 seulement jusqu'à 5 kgs). 

dans les localités ou existe un service de 

factage, et la livraison en gare est admise si 

l'expéditeur le prescrit. Chaque colis doit 

être muni d'une étiquette indiquant la gare 

de destination, le nom et l'adresse du desti-

nataire et, s'il y a lieu, le montant du rem-

boursement. 

La déclaration pour l'octroi du poids doit 

être faite par nature de denrée, sans qu'il 

soit nécessaire, comme avec l'ancien tarif, 

d'indiquer la catégorie du tarif de l'octroi. 

/.' tera bon de joindre au colis cette déclara-

tion entièrement libellée et signée par l'expé-

diteur et indiquant, le poids net de chaque 

espèce de denrées. (Le tarif indique le détail 

des. renseignements à fournir, en particulier 

pour l'octroi de ParisJ, 

Les colis agricoles bénéficient du régime 

d'acheminement applicable aux transports 

des denrées périssables du tarif G. V. 3/103, 

tarif qui comporte l'emploi, pour les longs 

parcours, des trains de messageries accélérés. 

En cas de retard, la responsabilité du che-

min de fer est la même que dans le régime 

des transports de grande vitesse. 

Il n'est pas douteux que ce nouveau régime 

ne soit appelé à un grand succès auprès du 

public par ces temps de vie chère. Il facilite-

ra à la fois les achats directs des consom-

mateurs au producteur et les opérations des 

intermédiaires. 

M¥6)!®81!MSI 

THE UNIVERS AL CAR 

La voiture Ford s'impose de plus 

en plus dans notre région. 

C'est ainsi que M„ Robert, docteur 

à Sisteron, a pris livraison chez Va-

gent des voitures Ford, M. Francis 

Jourdan, d'une voiture de la pres-

tigieuse marque '''Américaine". Il 

désire pour les nécessités de sa pro-

fession une 

qui dure et 

entretien 

voiture souple, rapide, 

qvî ne réclame aucun 

Demandez des renseignements et 

h. faire un essai au 
GARAGE 

Francis JOURDAN, Sisteron 

Ççhos de la Semaine 

Victime d'un fâcheux désaccord, 

le Collège appelle en vain au siecours 

de sa détresse, la truelle du maçon 

et la brosse du peintre ; ne serait-il 

donc plus vrai l'antique adage pro-

vençal : Qu pinto vendé ? 

*.* 
Deux ieunes coqs de Vaumeilh, le 

jour de la foire, firent un curieux 

match de boxe devant le Casino ; 

au lieu de se quereller pour une 

poule, n'auraient-ils paj nr'eux fait de 

la partager ? 
* * 

* 

On dit qu'aux prochaines élections 

législatives plusieurs Crésus pari-

siens feront couler les flots du Pac-

tole dans no? campagnes désertiques : 

les petits cadeaux entretiennent 

l'amitié 

* 

La maréchaussée a fortement mal-

mené, ces jours derniers, les pro-

priétaires de véhicules abandonnés 

sur la voie publique : un vrai gen-

darme est naturellement sans pitié. 

Paul Arène, si l'indifférence mu-

nicipale persiste, ne sera bientôt 

plus que le camarade immortel des 

platanes mutilés et des bancs brisés ; 

ne lui suffit-il donc pas d'avoir le 

nez cassé ? 

Chronique Locale 

SISTERON" 

Chiffre d'Affaires 

L'impôt sur le chiffre d'affaires 

sera perçu à la mairie le vendredi 7 

septembre aux heures habituelles. 

Les redevables qui ont des mois en 

retard et qui ne se présenteront pas 

seront l'objet de poursuites. 

Touristes des Alpes 

Par suite de la participation de la 

Société musicale aux têtes de Laragne 

qui auront lieu le 23 septembre, MM. 

les musiciens, ainsi que les tambours 

et clairons, sont priés d'assister le 

plus régulièrement possible aux ré-

pétitions pour l'étude du programme. 

— Nous rappelons aux jeunes gens 

désireux de suivre ies cours gratuits 

de solfège qui commenceront le 3 

septembre, qu'ils doivent se faire ins-

crire de suite chez M. Reynaud, 

président, où chez M. Bombled chef 

de musique. 

< S»* 
Canal de Sisteron 

Les dernières pluies ayant amené 

dans le Buech une quantité d'eau 

suffisante, la Commission du canal 

décide, jusqu'à nouvel ordre, d'auto-

riser l'arrosage des près et vignes. 

Nouveau Docteur 

M. le docteur Maurice Rolland 

dont nous avons annoncé antérieu-

rement «.-L'installation à Sisteron, 

ouvre scn cabinet de consultations 

aujourd'hui, place du Tivoli. 

Nous lui réitérons nos souhaits de 

bienvenue. 

Avis aux chasseurs 

Messieurs les chasseurs sont pré-

venus que la chasse est défendue 

dans les propriétés de M. Roman, 

situées sur les communes de Mison 

et de Sisteron. 

Dans l'Enregistrement 

M. Debeaux, receveur conserva-

teur de S™- classe à Sisteron, est 

nommé receveur conservateur de 4m * 

classe à Oloron. 

M. Talairach, receveur de 2" cl. 

(contributions directes) est nommé 

receveur-conservateur de 5"' classe 

à Sisteron. 

On demande SieSeTsSteron. 

naises, âgé d 'au moins 15 ans. 

Foire, — Très belle foire, nom, 

breuses transactions. 

Mercuriale de la foire, du 27. 

Agneaux, le kilog. 4 à là 

Moutons, — 3 à 32l 

Brebis, — 2 50 à 2"! 

Bœufs, — 3 60 à 37; 

Vaihes, — 3 75 à 3.) 

Porcs, — 5 50 à 5^ 

Porcelets, 8 à 9 i. 

Bœufs de travail 3 500 à 4.0» 

Lièvres, la pièce 35 

Perdreaux — 7 à 9i{ 

LapiDs — 7 à «J 

Poulets, la paire 18 à s: 

Œufs, la douzaine 5 50 à| 

Poules, la pièce »» »» à »i| 

Pigeons, la paire K j 

Blé blanc, les 100 k. 80 à 81} 

Blé rouge — 78 à i; 

Avoine — 50 

Sainfoin, le double 5 

Crédit à l'Épargne 

Le sort continu à être favorable! 

la délégation de cette société à Sistî 

ron. M. ESCLANGON, sociétaire, 

délégué nous informe qu'au tirigi 

du < 8 août, il a encore eu uu so-

ciétaire gagnant. 

Mlle Colombon Marie de Vaumeill 

a gagné 1000 fr. c'est le 7"- socii 

taire remboursé de cette année au 

tirages mensuels. 

CREDIT A L'EPARGNE 
Entreprise privée assujettie au contrôle 

de l'Etat 

Doyenne des Sociétés âe 
Siège Social à Lyon 

Réserves : VINGT MILLIONS 

Constitution d'un capital de lOOOft 

par cotisation de 5 francs par moii 

Remboursements anticipés par 

tirages mensuels 

Pour renseignements et ëouscriptiou 

s'adresser k M. ESCLANGON, 

Inspecteur Départemental, Rv» 

Droite à Sisteron (Bauet-Alpé 

Sacs à main et barrettes,; 

dernière nouveauté, en vente à il 

librairie Lieutier. 

AVIS. — Madame BERGER, ex géra»» 

du magasin Pnris-Modes à l'honneur d'infor-

mer son aimable clientèle qu'elle ouvre »i 

SALON BE MODES, 12, place du marct: 

au premier étage. 

Voir notre chois de feutre! 

El AI-CIVIL 

du 24 au 31 Août 1923 

NAISSANCES 

PllBUCATIONS DE MARIAGE 

Néant. 

Décès 

Antoine-Marie-Maldonnat, 80 ans, la CoiK 

Médecine Pratique 
Les personnes atteintes de bronchites i> 

vétérées, qui toussent et crachent sans <** 

été comme hiver, peuvent guérir en enpln 

yant la^Poudre Louis Legras. Ce merveill^l 

remède qui a obtenu la plus haute récoB-

pense à l'Exposition Universelle de iWj 

calme instantanément et guérit l'asthme, "t. 

catarrhe, l'oppression, l'essoufflement et H 
toux des vieilles bronchites. Une boite «| 

expédiée contre mandat de i fr. 95 (inap*j 

compris), adressé a Louis Legras, !■ " 

Henri-IV, a Paris. 
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H Vendre ou à Louer 

MAISON 
«tuée rue Droite, servant actuelle-

ment au commerce de la boulangerie 

mais pouvant servir à tout usage ; 

composée de sous-sol, magasin au 

rpx-de-chau8sée, V, 8E et 3e étages. 

Cette maison possède i ouvertures. 

Pour renseignements s'adresser à 

l'imprimerie Pascal Lieutier, Sisteron 

A LOUER 

pour Boucherie 
il A à. CITV ayant servi longtemps 
.-flAu&alil de boucherie. 

S'adresser au bureau du journal. 

A VENDRE 

rilOII à deux coups, Hamerless, 
rUÙSL calibre 16, état de neuf. 

S'adresser au bureau du journal. 

On demande une bonne, sé-

rieuse. S'adresser 

à M, le Principal du Collège. 

Etudes te Me Charles BOHTOBX 
Licencié en Droit 

Avocat-Avoué à Sisteron (B-A) 

et de 

Ie Guillaume BUES, notaire 
à Sisteron ('Basses- Alpes) 

VENTE 
de Biens de Mineurs 

11 sera procédé le Samedi vingt-
deux Septembre mil neuf -cent-

vingt-trois, ! deux heures 
après-midi, en l'étude de M' Buès 

jotaire à S'steron, à la 

Vente aux Enchères Publiques 
des immeubles ci-après désignés 

situés sur les territoires des com-

munes d'Entrepierres et de Vilhosc 

LOT UNIQUE 

DOMAINE RURAL 
situé sur le territoire de la commu-

ne d'Entrepierres et de Vilhosc et 

comprenant : 
i i* Sur le territoire de la commune 

d'Entrepierres : bâtiments d'habita-

tion et d'exploitation, sol, sour, jar-

din, verger, labours, près, bois, pâ-

ture et vagues, paraissant cadastrée 

dans son ensemble sous les numéros 

106, 532, 589, 590, 591 bis, 591 bis, 

592 p, 592 p, 593 p, 593 p, 594 p, 

594 p, 595, 596 p, 596 p. 597 p, 597 p, 

598 p, 598 p, 599, 600 p, 600 p, 601 p 

601 p, 602, 606 p, 606 p, 607, 608 p, 

609, 61Ï*, 636, 641 o, de la section 

C,. pour une contenance totale de 

dit-neuf hectares, vingt-cinq ares, 

•ÎUatre-vinftts centiares. 

2* Sur le territoire de la commune 

de Vilhosc, lieux dits Planet Bou-

che et le Château, numéros 1, 2 p, 

3, 154 et 155 de la section C du 

plan cadastral, d'une contenance ca-

dastrale de un hectare, vingt-trois 

»reg, cinquante deux centiares. 

Mise à prix : Deux-mil- H Ofïfl 
le deux- cents tr ci Fr. ^■fcU** 

Ues immeuble* dépendent des suc-

cessions de Madame Sylvio-Henriette 

Nevière, en son vivant sans pro-

fession, épouse de Monsieur Pierre-

Fortuné Nevière, et du dit Mon-

sieur Pierre Fortuné Nevière, en 

son vivant propriétaire agriculteur, 

touB deux demeurant et domiciliés 

ensemble à Entre pierres. 

La vente en a été ordonnée par 

jugement du Tribunal Civil de Siste-

ron en date du vingt-sept juillet mil-

neuf-cent-vingt-trpi8 

Elle est poursuivie à la rectuête de 

1 ' Madame Louise-Sylvie Nevière, 
épouse dûment assistée et autorisé.) 

de Monsieur Célestin Fabre demeu-

rant et domiciliés ensemi le à Entre-

pierres ; 
2* De Monsieur Michel Lazare Co • 

rantin Belletrus d meurant et do-

micilié l'Escale, agissant en sa qua-

lité de tuteur légal de ses enfants 

mineurs ; 
3* De Monsieur Fortuné- Lazare-

Emilien Belletrus agriculteur, de-

meurant et domicilié à Aubignosc ; 
4° De Monsieur André -Joseph 

Nevière agriculteur, demeurant et 

domicilié à Vilhosc ; 
5e De Monsieur Michel-Pierre-Ra-

phaël Nevière journalier, d^-neu-

rant à Varage, domicilié à Vilhosc ; 

6* Mademoiselle Berthe Victorine-

Eugénie Nevière domestiuue, de-

meurant à Aix, domiciliée à Vilhosc ; 

7* De Monsieur Joseph- Fortuné 

Nevière propriétaire, demeurant et 

domicilié à Entrepierres ; 
8e De Monsieur Louis Richaud 

propriétaire agriculteur, demeurant 

et domicilié à Vilhosc, agissant tant 

en son nom personnel qu'en sa qua-

lité de tuteur de ses enfants mineurs ; 

9° De Monsieur Emile Clément 
propriétaire, demeurant et domicilié 

à Vilhosc, ayant tous pour avoué M* 

Bontoux. 

Elle aura lieu par devant Ma Buès 
notaire à Sisteron, aux clauses et 

conditions du cahier des charges et 

en présence de Monsieur Félicien 

Imbert propriétaire, demeurant et 

domicilié à Aubignosc, p is en sa 

qualité de subrogé-tuteur ad hoc des 

mineurs Célina- Mélanie - Lazarine 

Belletrus et, Albert-Michel Bel-
letrus, et de Monsieur Auguste 

« Perrasse propriétaire, demeurant 

• et domicilié à Vilhosc, pris en sa 

qualité de subrogé-tuteur ad hoc de 

Berthe- Célina- Louise Richaud, et 

de Elie-Favoux Richaud ou eux 

dûment appelés. 

Pour to"8 renseignements s'adres-

ser à M 8 Buès notaire, dépositaire 

du cahier des charges, ou à M* 

Bontoux, avoué à Sisteron. 

Sisteron, le 1" septembre 1923, 

C. BONTOUX. 

DEPOT DE 

a Ecrire "Un 
portative 

ACCESSOIRES ET RUBANS 

En vente à l'imprimerie-librairia P. 

Ijieutier, 25, rue Droite, Sisteron. 

NOUVELLE ENCRE 

îARDOT/îfJON 

M^V\W 

^MIILLEHRE DES ENCRES! 
En vente à la librairie LIEUTIER. 

Etude de M" Guillaume Buès, 
Notaire à Sisteron (Basses-Alpes) 

Successeur de M' BOREL 

Vente ;de Foids_de Commerce 
21 Premier Avis " 

Suivant acte reçu par M* Guillau-

me BuèB̂ ~notaire ~ir Sisteron ~ le 

vingt-cinq- août courant, ^Monsieur 

M arceau-Auguste Ferrary, méca-

nicien et négociant, demeurant à Sis-

teron, faubourg de la Baume, a 

vendu à Monsieur Albert Joseph 

Puget, agriculteur demeurant au-

trefois à l'Escale, actuellement i 

Sisteron. 
Le fonds de commerce d'Epicerie 

et de débit de Boisson», liqueurs et 

spiritueux, qu'il exploitait à Sisteron, 

faubourg delà Baume. 
Oppositions dans les dix jours de 

la deuxième insertion en l'étude de 

M* Buès, domicile élu. 
Pour premier avis. 

BUES. 

Chemina de ter de Paris-Lyon-Méditérannôe 

lies P. L. M. 
autour d'Avignon 

FAlBtïtSvSURMENES 

Les Services Automobiles que la Compa-

gnie P.L.M. a organisés auteur d'Avignon, 

pour la visite des principales curiosités ar-

chéologiques de la Vallée du Rhône, seront 

rétablis du 42 août au 30 septembre et fonc-

tionneront dans les conditions indiquées ci-

après en correspondance avec les trains de 

et pour Lyon-Paris, de et pour Marseille : 

1° Circuit Arles-Les Baux, tous les jours ; 

Avignon, Tarascon. Arles, Les Baux, Saint-

Rémy, Maillane, Avignon. Prix, 30 fr. 

2° Circuit Pont-du-Gard—Nîmes, tous les 

jours : Avignon Villeneuve les -Avignon, 

Pont-du-Gard, Nîmes, TJzès, Avignon. Prix, 

35 fr. 

3° Circuit Orange — Vaison, les lundi, 

mercredi et samedi : Avignon, Orange, Vai-

son, Malaucène, Carpentras, Avignon,, Prix, 

35 fr. 

4° Circuit de la Fontaine de Vaucluse, les 

mardi, jeudi et samedi : Avignon, Grottes 

de Thouzon, L'Isle sur-Sorgue, Fontaine de 

Vaucluse, Chateiuneuf de Gadagne, Avignon 

Prix, 15 fr. 

Le Circuit d'Aigues-Mortes et des Saintes-

Mariés de la Mer ne sera rétabli qu'au 

printemps prochain. 

SISTERON- JOURNAL 
est en vente 

à Sisteron chez Mme Suzanne Pas-

sard.; et au bureau du journal. 

à Aix chez M. Martinet, tabacs, cours 

Mirabeau. 
à Marseille chez Mme Manier, kios-

que 12, ailées de Mfiilhan. 

ïel tous ceuy. qui souffrent d'Anémie, Vertiges 

' Patr'+ations, Troubles nerveux, Artério-

sclérose, Tuberculose, Diabète, Paludisme 

Cachexies ou di; loules .maladies de décliûinci: orga-

nique, en un mot luuslmalïaibiis soit par maladie ou par 

surmenage rclrouvcronl r 0P.CE, VIGUEUR, SANTÉ, grâce au 

PHO^PRANOL 
qui, par sa richesse en 

Hémoglobine et Extraits 

cellules nerveuses, 

rouges du saiiR, loiilf 

Arsino-NncléinopliosphMes, 

végétaux reconstitue les 

augmenta les globules 

a la moelle éptniére. 

et les orsanos essentiels. C'est le 

ROI DES RECÔNSÎiTUÂNTS 

I 
qui redonne de la vie à tout organe malade et 

procure un sang riche, base do la santé. Chez 

les neurasthéniques, anémiés, tuberculeux, ini puissants, 

le PHOSPHANOL ramène I appétit! les poumons 

sont revivifiés, la vigueur et la résistance augmentent, 

palpitations, migraines* troubles nerveux disparaissent. 

Le PHOSPHANOL existe en élixir et en cachets. 

Prix : Le flacon ou ia boile de 50 cachets : 8 francs. 

Franco : 9 fr. 30 - ■ La cure complète de 4 flacon* 

■ -ou 4 boîtes : franco 32 irancs. ffi I PHOSPft$£?£0!L, ^> Boulevard Richai-il-
Lenoir - PARIS - et to-it.es Pharmacies. 

Dépôt à Sisteron, Pharmacie Bœuf 

M M I1III1IIIIII1I1I1IUHHIHIIIIU11I1I1II11IIIIIIIIHII1IIII1I11 ■ B^-

I LE PLUS MODERNE DES JOURNAUX H 

ilEXCELSIOR 
Grand illattri quotidien à 20 cent. = 

S PUBLIE LE DIMANCHE = 

Un Magazine illustré en couleurs 

I PXf.FlSIflR-DIMANCHE 
1 9 fl à 2 k Le N° ordinaiTe d 3 O m = * „„i^ le Magazine réunis cent. J" 

pages 

1 Ab̂ ëm.nïïri^ = 
S Trois moi» 18 fr. | Six moi. 34 Ir. |Un.n6Sir. = 

S Abonnements à EXCELSIOR-DIMANCHE: g 
= Prix A /<m«r P»." l" ««•"»* d'EXCELSIOR g 
1 Trois moi, 2 Ir. 50 | Six moi» 4 (r. 50 | Un an 8 (r. | 

■= Abonnumim. SP^J™ Jf.P'fe™'',?"*™?!" S 
S cl à EXCELSIOR-DIMANCHE : Un an 15 fr. ^ 

En iabamanl 20, rat d'Enghim Paris, par mandat 
m C/IMOÎ P°>t°t <ComHtn° SflO), demande: la fclt J 
d la spécimens da Primes graraites/orf mltiœantts. m 

GUERIS 
l>ar le 

traitement 

àbasedEUX/R DUPEYR0UX: M0» Marthe BOMBARDE, à Grangt-
sl-Va<ogne.s(Vo«Ê>-i), souffruit depuis 19] 8 de coxalgie tuberculeuse 

droite et de lésions pulmonaires, suivant le diaguosticdesmajors 
de l'hôpital de Bruyères, ha malade ne pouvait se tenir debout et 
éprouvait de violentes ot r6iitiquelles douleurs dans la hanche 

et le genou droits, txmnr in,-a le traitement à base d Elixir 
UJJl'EYKOUXen novembre 1919. (Juatre mois après. » n"BùMBAHDE 
pùtseleveretiiiai 'i-heravecdesliét|uillt's. En novembre l92U,elle 
marchait sans béquilles et se i-dnsidërait comme parfaitement 

guérie (léttt'edu'ià juillë! 1921"). Le 31 janvier Mii-î.M 111 BOMBARDE 
écrit que sagunïsou est bien déliiiitîve et le confirme encore, le 

46 janvier 1913 ; M.Qawn GfMND'0Nïp*'nir* 86, Grr>nde-Rue,àBourg' 
la-Reine (Sema), souffrait deiaiis janvier l\H0 de congestion 
pulmonaire avec etoiiffrments, i|uinles violentes, suivies de 
crachements de sang, transpirations nocturnes, oppression, 

appétit, défaillant, manque total de (orées l'obligeant à garder le 
lit. A commencé le iranement à base d'Elixir DUI'IA HOUX le 
28 février 1920. Son frère écrivait le 2"> mars 1920 qu'il commen-

çait àse tenir debout et à marinier seul, il toussait et crachait 
beaucoup moins, mangeait mieux et dormait ses nuits entières. 
Guéri en mai 1920, la guéri'son est définitive, comme l'attestent 

Ialettredu7mars 19-21 et celle du 21 janvier 1923, ou M. 0H AN DON 
déclare qu'il va très bien, malgré que son métier l'oblige à 
travailler dans tes courants d'air; M. Léon JOLY ,32 ,Rued 'Assas ,à 

AIRE-sur-la-LYS (Pas-rtn-Ca/ais), souffrait depuis l'âge de 11 ansde 
ganglions tuberculeux du cou. A 12 ans on l'avait opéré inutile-
ment, puis en 1907, -urvint une péritonite tuberculeuse, laquelle 

fut suivie de congestion pulmonaire double et bronchitê 
chronique.Les ganglions du cou grossirent à tel point, que, parla 

compression qui s'en suivit, le malade ne voyait plus clair et ne 
oouvait plus se conduire. Le traitement à base d'Elixir 

DUPEYROUX fut commencé on mars 1918. Quelques semaines 

après, l'appétit et la vue revinrent, les maux de tôte, latoux, les 
expectorations disparurent, les ganglions diminuèrent. En 
octobre 1919 le malade était complètement guéri et avait repris 

13 kiloes. Cette guérison s'est mainlenue car les lettres écrites 
par M. J0LY les 9 décembre 1919, 7 janvier 1922,et 28 janvier 1923, 
témoignent que sa santé continue à être excellente. — Le 

D' DUPEYROUX, 5, Square de Messine, Paris, envoie 
gratis et franco, sur demande, sa Méthode Nouvelle de 
Traitement des Tuberculoses avec un questionnaire 

pour Consultations Gratuites par correspondance. Il 
expédie a domicile, parpoite, un grand flacon d'Elixir 

DUPEYROUX, contre 11 francs en mandat-carte. 
— Consultations, 5, Square de Messine, Paris, tous 

\9B jours, non fériés, de U heureB a 16 heure»» 

Pour MIS Photographies et Agrandissements 
adreaaez-vous £t 

photographe 

98, Boulevard Gassendi, à DIGNE 

Succursale, Librairie CLERGUE à SISTERON 

Dans votre intérêt méfiez-vous 
des soi-disant photographes et des courtiers qui viennent jusque 

chez vous 
vous ollrir des Agrandissements 

gratuits 
personne ne peut travailler 

pour rien 

M. FtAYBÀUD, opérera à SISTERON le ÎO Septsmba 

© VILLE DE SISTERON



Kxpoiition de"Digne 

1883 

pour Hommes, Dames, Fillettes et enfants 

— Gros et Détail — 

ÎMSi 

Exposition de Nice 

1883-84 

Ancienne Maison F. Santlni 
Fondée en 1878 

A. IMOCENTI 
nevou est sucoeseeur 

MAdaiiu dt verm.ii 9, Boulevard Gassendi, DIGNE Médaille d'Or 

Dépôt d% chapeaux Panama, Equateur et 

Péruvien - Blancfaisssage de Panama 

Succursales : 

SISTERON, rue Mercerie, en face la Coopérative, 

SEYNE, à côté du Bureau des Messageries. 

JWenaisepie-Ebénisteri 
AmBœmmEMw FIS ms,m^&mm 

ART OXJTILL.-A.aj3 

BT BATIMENT AdlOlDBIÏ ISTB] 

REPARATIONS EN TOUS GENRES 

CHAIX MAURICE 
Rue Saunerie, N° 5, 

lllflltl «I 

Livraison rapide - Prix modérés 

BIJOUTERIE- HORLOC ERIE - ORFEVRERIE 

ANCIENNE MAISON L BKLIE 

IJVlBE$T,saeeesseap 
53, Rue Droite, à SISTERON 

GRAND ASSORTIMENT EN HAGASD. •- PARURES DE IARIAGE 

Bijoux et articles pour Cadeaux 

Orfèvrerie en écrins 

Articles pour fumeurs - Or " ârgent 

Bijoux sur commande - M aroquiserve de Luxe 

Réparations et transformations en tous genres 

Montres — Pendules — Réveils 
de tontes marque» 

LUNETTERIE FINE et sur ORDONNANCES 

Eéparc 
Vos AUTOMOBILES - VOITURES 

CAMIONNETTES - CAMIONS 
a xi 

Garage Moderne | 
FRANCIS J0URDA1M j 

Rue de Provence — S1SÏËROIN 

Représentant les meilleures marques d'Automobile 

Camionnettes et Voitures "R-T3TNT A TTTiT de 6 à^40| 

Cyclecars MATHIS et SALMSO^ j 
les plus rapides et les plus robustes 3*' 

TRANSPORTS DE POIDS LOURDS 

Location de camion à a journée -:- Prix rét 

OCCASION : 

de Voitorettes, Voitures, Camionnette 

Camions de 2 à 5 tonnes. 
PARFAIT ETAT -:- VENDU AVEC GARANTIE 

STOCK 

LE TRESOR -CAPITALISATION 
Société de Prévoyance Mutuelle 

LE TRESOR -VIE 
Société d'Assurances sur la Vie à forme Mutuelle 

Entreprises privées assujetties au contrôle de l'état 

Gérées par le TRESOR IMMOBILIER 

(Anciennement le TRESOR-GESTION) 

Compagnie Anonyme pour favoriser toutes In-

titutions de Prévoyance et la Construction 

de Maisons d'Habitations au 

Capital de 2.000.000 de fr. entièrement versé 

Siège Social - PARIS - 10, Rne fflaubeage 

Direction Régionale : 

47, rue Saunerie - SISTERON 

tous< les jours 
IrJENlE PAR LES i'LUS , 

grands froids de t'hivep 

2.500 ŒUFS 
par an pour 1 0 poules 

Demandez GRATIS et FRANCO 
Notlf»*» donnant les moyens j-mnoc cerlai ,ls d .arrjver k 

ce résultat garanti et d'éviter ainsi que 
do guérir toutes les maladies des poules. 

8cr.C0MPT0IR D'AVICULTURE. PilEHOST/SisM) 

MAISON FONDÉE EN 1880 

IMPRIMERIE - LIBRAIRIE -- PAPETERIE 

— MAROQUINERIE — 

ARTICLES de F-A.3STT-A.ISIE1 et de 

Paseal LilEUTIEH 
23, Rue Droite — SISTERON — Bastes-Alpes 

Fournisseur des principaux Etablissements Scoiaires 
Livres scolaires et classiques, 

Cahiers Le Sisteronnais et la Cigale, 
papier de 1* choix, propriété 
de la maison Lieatier. 

Encres noire et de couleur, 

Cahiers de dessin et de musique, 

Boites de compas et de peinture, 

Papier à lettre fantaisie et ordinaire 

Tous les parfums, toutes les crèmes 

Factures - Têtes de^ lettres - Cartes, 

d'adresse 'et de visitej- Enveloppes 

Carnets à souches - Régistres, 

Affiches de tous formats, 

Prospectus - Programmes. 

Albums à dessin - Portefeuilles. 

Serviettes - Musettes - Plumiers, 

Crayons noirs et de couleurs, règles 

Romans - Livraisons 

Le gérant, Vu pour la légalisation de la signature encontre, le Maire, 

© VILLE DE SISTERON


